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Ce sont des déclarations éloquentes du PDG de Pfizer, Albert
Bourla, qu’il a faites en 2018 dans le cadre d’une session
appelée  «  Transformer  la  santé  dans  la  4ème  Révolution
industrielle  »  («  Transforming  Health  in  the  Fourth
Industrial  Revolution  »),  un  événement  du  douteux  Forum
Economique Mondial de Klaus Schwab.

Il  y  a  expliqué  les  possibilités  offertes  par  les
« innovations » techniques qui seront à l’avenir intégrées
dans les médicaments des personnes et qui se fondront pour
ainsi dire avec elles.

La puce électronique (de surveillance) dans la pilule.

Ce qui est toujours volontiers rejeté comme « théorie du
complot » est depuis longtemps une réalité dans le monde des
élites : la surveillance totale (planifiée) de l’être humain
au moyen de données biométriques en temps réel, qui sont
ensuite analysées par l’intelligence artificielle (IA) pour
les autorités, les gouvernements et d’autres institutions et
pourvues de « recommandations ».

Dans le cadre de la numérisation, le moyen le plus simple
d’accéder à ces données jusqu’ici quasiment inaccessibles
est d’utiliser des micropuces et des nanopuces qui sont



implantées,  injectées  ou  enregistrées  dans  le  corps  des
patients concernés (pour le moment).

En  2018,  le  PDG  de  Pfizer  a  expliqué  l’une  de  ces
possibilités à un journaliste (qui lui demandait comment on
pouvait  garantir  qu’un  patient  prenne  effectivement  un
médicament donné) à l’aide de « micropuces biologiques »
intégrées dans des pilules et des comprimés :

https://resistancerepublicaine.com/wp-content/uploads/2021/12/
qvrdvp8b6fmgizr9.mp4
« C’est fascinant ce qui se passe actuellement dans ce
domaine.  La  FDA  (autorité  de  santé  américaine,  ndlr)  a
récemment autorisé la première « pilule électronique », si
je peux l’appeler ainsi. Il s’agit en principe d’une puce
biologique, mais elle se trouve dans le comprimé/la pilule.
Et  lorsque  l’on  a  pris  ce  comprimé  et  qu’il  est  dans
l’estomac, celui-ci envoie un signal indiquant que l’on a
bien  pris  le  comprimé.  Alors,  imaginez  les  cas
d’application,  l’observance.  Les  compagnies  d’assurance
savent que les patients ont pris leur médicament comme ils
le  devaient.  C’est  fascinant  ce  qui  se  passe  dans  ce
domaine  ».

De telles déclarations ne devraient en tout cas pas inspirer
confiance au vu de la pandémie de coronavirus actuelle et du
communisme  mondial  en  matière  de  santé,  y  compris  les
vaccins Pfizer,  les médicaments autour du Covid et le
passeport vaccinal mondial qui à terme se « fondra » dans
notre corps, par la bouche ou par la seringue.

Ce n’est pas les conspirationnistes qui le disent  : article
du monde réel, 2019 :
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https://www.lemonde.fr/afrique/article/2019/12/19/le-kenya-et-
le-malawi-zones-test-pour-un-carnet-de-vaccination-injecte-
sous-la-peau_6023461_3212.html

Résistons, du moins si l’on tient encore à sa sphère privée
et  à  sa  liberté…  car  les  données  biométriques  que  les
groupes d’assurance et les géants pharmaceutiques utilisent
aujourd’hui contre nous se retrouveront demain entre les
mains des gouvernements et des autorités de surveillance.

Ce qui nous attend ?

Comme l’écrivait déjà Aldous Huxely : « Le meilleur des
mondes ».
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Le thème de la conférence portait en détail sur la question
suivante : « Comment les technologies façonnent-elles l’avenir
des soins de santé, des capteurs ingérables et des médecins
assistés  par  l’IA  à  des  soins  de  santé  abordables  et
accessibles  à  tous  ?  »
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La vidéo de 2018 en anglais :


